
LA PRECARITE DETRUIT
NOS VIES

Ce vendredi 8 novembre en début d’après-midi, un camarade de
Solidaires étudiant-e-s Lyon a tenté de s’immoler par le feu devant le
bâtiment du CROUS à Lyon.

Poursuivre des études dans un système concurrentiel, imposant
une sélection permanente, crée des situations de stress et de surmenage
dont  souffrent  60%  des  étudiant-e-s  d’après  le  dernier  rapport  de
l’Observatoire de la Vie Étudiante. A cela, ajoutons que la moitié des
étudiant-e-s doit cumuler les études et un travail salarié pour survivre.
Cette précarité existe également pour la jeunesse non scolarisée et pour
une  partie  croissante  de  la  population.  Elle  est  inacceptable,  encore
plus dans un pays aussi riche que le nôtre.

Comme il l'a expliqué dans un message poignant, ce sont bien
ces  institutions  inhumaines,  cette  précarité,  cette  violence  trop
commune  que  l’État  et  l'Université  exercent  contre  les  étudiant-e-s
dans  l'indifférence  générale  qui  ont  guidé  son  geste,  profondément
politique, acte désespéré mais aussi et surtout geste de lutte contre un
système fascisant et raciste qui broie.

ELLES SONT A CE TITRE RESPONSABLES ET COUPABLES
Nous pensons à lui et à ses proches, ami-e-s et sa famille. Nous

attendons et espérons sa rémission, pour le retrouver, parmi nous et
dans nos luttes.

Solidaires Etudiant-es littoral chez Solidaires Pas-de-Calais-Boulogne
28 Grande rue, 62200 BOULOGNE
solidaires62@gmail.com / solidaires.etudiants.boulogne@gmail.com
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